
Quand la Sèvre était navigable
Archiviste à Niort, Guillaume Porchet est l’auteur d’un livre intitulé « La navigation sur
la Sèvre niortaise, des bateaux et des hommes ». Un bel ouvrage à l’approche de Noël.

Moderniser la route entre Melle et Sauzé-Vaussais
Plus de 10 000 véhicules jours, dont
un quart de poids lourds, emprun-
tent la RD 948 entre Melle et Sauzé-
Vaussais. Un axe accidentogène sur
lequel le Département a décidé
d’agir pour fluidifier et sécuriser ce
réseau routier. Après avoir mené les
études techniques d’août 2019 à
mai 2020, puis des négociations fon-
cières et l’enquête parcellaire, le
Département a lancé les appels
d’offres en juin 2020, pour réaliser
les travaux du créneau entre Chai-
gnepain et la RD 110 sur les commu-
nes d’Alloinay et Clussais-la-Pom-
meraie.
Le coup d’envoi de ce chantier
majeurpour le territoire a étédonné
le29septembredernier.«Ceprojeta
connu des évolutions, notamment à
l’issue de l’enquête publique où des
attentes ont été exprimées » explique
Philippe Brémond, vice-président
duConseil départemental en charge
des routes.

Maintien des deux sens de
circulation pendant les travaux
Le premier tronçon devrait s’ache-
ver en mai 2021. Il comprend un
giratoire de 20 mètres de rayon au
niveau de la RD 110 (route reliant
Clussais-la-Pommeraie à Chef-Bou-
tonne) ; une section à trois voies de
1 850 mètres avec possibilité de
dépassement sur une longueur de
1 094 mètres dans le sens Les Mai-

L’autre section à trois voies entre
Maisonnay et « Bois Roger » offrira
elle aussi un créneau de dépasse-
ment pour les usagers circulant
dans le sens Melle – Les Maisons-
Blanches. Enfin, pour sécuriser un
carrefour très important entre laRD
948 la RD45 (routes de Lezay) et la
RD 173 (route de la Chapelle-
Pouilloux) un giratoire sera créé. Le
coût total du chantier qui s’achèvera
en 2023, s’élève à 13,2 millions
d’euros pour le Département qui
bénéficie d’un financement de la
Région.
« Lamodernisation et la sécurisation
du réseau routier sont des incontour-
nables pour faciliter le quotidien des
Deux-Sévriens, fairedesDeux-Sèvres
un département agréable à vivre et à
parcourir, renforcer l’attractivité du
territoire » a souligné mardi soir
Hervé de Talhouët-Roy, président
duConseil départemental desDeux-
Sèvres, en visite sur le chantier.
L’occasion pour Hervé de Talhouët-
Roy de remercier la Région Nouvel-
le-Aquitaine représentée par Guy
Moreau, Conseiller régionale, « pour
sonaide financière. »

Jean-Luc SIMON.
Classé«àgrandecirculation», cet
axeparticipeaudésenclavementdu
territoire au seinde laGrande
Région, cequi lui vautd’être inscrit au
Réseau routierd’intérêt régional.

sons-Blanches – Melle. Vététistes et
randonneurs n’ont pas été oubliés.
« Ce projet s’accompagne de la réali-
sation d’une voie latérale parallèle
qui forme la continuité de chemine-
ment avec une voie communale exis-
tante »détaille PhilippeBrémonden
citant également la création de trois
bassins « destinés au traitement des
eauxde ruissellement et depollutions
accidentelles » et la mise en place

d’un aménagement paysager via la
plantationde 1 520mètresdehaies.
L’enjeu majeur de ce chantier a été
pour l’entreprise Eurovia Poitou-
Charentes-Limousin, le maintien
desdeuxsensdecirculationde laRD
948 pendant les travaux. « Cela a fait
l’objet de nombreuses réflexions de
notre part, eu égard à la sécurité des
usagers de la route et de nos sala-
riés » reconnaît le cadre travaux.

Les travaux de terrassement se poursuivent des deux côtés de la RD
948 sur la première zone. PHOTO : JEAN-LUC SIMON

Cette compétence perdure mais les
gros bateaux à moteur et les gabar-
res qui transportaient les denrées
alimentaires ont disparu avec
l’apparitionducheminde fer.
« On était dans les années 1856-1857,
la ligne ferroviaire Poitiers – La
Rochelle, construite en deux tron-
çons, Poitiers – Niort puis Niort – La
Rochelle a sonné le glas de la naviga-
tion sur la Sèvre. Il y a euunpetit sur-
saut au moment de la première guer-
re mondiale quand les trains ont été
réquisitionnés pour l’Armée. Le fleu-
ve aalors retrouvé sa fonctionde voie
de transport. Après le conflit, ne res-
taient plus que quelques bateaux de
plaisance qui remontaient le fleuve
avant que leurnombrene se réduise à
peaude chagrin ».
GuillaumePorchet note avec nostal-
gie : « On retrouve encore un peu de
ces petits bateaux de plaisance entre
l’Océan etMarans, unpetit peumoins
jusqu’à Damvix, et plus du tout jus-
qu’àNiort ».
Que sont devenus les anciens
bateaux ? « Ils ont souvent servi à
barder une grange ou un hangar. On
retrouve le passé navigable glorieux

de la Sèvre Niortaise dans les petits
ports qui ont été récemment réhabili-
tés comme Coulon, Magné, Damvix,
Arçais. C’est tout ce qu’il reste, avec
quelques écluses, de la grande épo-
quede laSèvreniortaise ».
Guillaume Porchet croit-il à un
retour de l’histoire et une Sèvre
redevenue navigable ? « Oui, j’y crois
même s’il y a toujours eu un problème
avec les niveauxd’eau. Il y a cent ans,
il fallait déjà un niveau d’eau
d’1,30-1,40mpourpermettre la circu-
lation de grands bateaux. Quand on
sait qu’il y a désormais des sécheres-

ses régulières l’été, on se dit que cela
va être difficile de faire retrouver au
à la rivière tout son lustre navigable
dudébutdu siècle dernier ».

Laurent REGNIER

«Lanavigation sur la Sèvreniortaise,
desbateauxetdeshommes»par
GuillaumePorchet, éditionsdu
CHVR,325pages illustrations inédi-
tes. 25€. Pointsdeventehabituels ou
0251477449.
Disponibledans lespointsdevente
habituels ouau0251477449.

Vers 1865, le port de Niort se trouvait à l’emplacement de l’actuelle place du Port. Ce n’est que plus tard qu’il
a été transféré à la Cale du Port devant les Ets Boinot. PHOTO : DR

Des subventions votées
Leprojet Sèvrenavigable – tou-
risme fluvial sur laSèvrenior-
taise suit soncours. Lamaîtrise
d’œuvreduprojet est assurée
par leParcnaturel régional du
Maraispoitevin. Lorsde sader-
nière assemblée, leConseil
d’agglomérationduNiortais a

votéune sommede 168599€
pourparticiper à l’aménage-
mentdepontonsà laRoussille,
Magné,CoulonetArçais. Elle a
également voté85 183,38€pour
participer à la fabricationde
deuxbateauxhabitables zéro
émissiondegazàeffet de serre.

A SAVOIR

Diplômé d’histoire moderne,
archiviste (il travaille auxArchi-

ves départementales àNiort), instal-
lé avec sa famille à Villiers-en-Plai-
ne, Guillaume Porchet s’est intéres-
sé à la navigation sur la Sèvre nior-
taise.
Logiquement, le livre qu’il a publié
aux éditions du Centre vendéen de
recherches historiques (25 €) s’inti-
tule : « La navigation sur la Sèvre
niortaise, des bateaux et des hom-
mes ». Où l’on redécouvre que la
Sèvre navigable de Niort à l’océan a
été une réalité bien avant qu’elle ne
devienneun grandprojet à l’ère con-
temporaine.

Le ferroviaire
a sonné le glas

de lanavigation»
GUILLAUMEPORCHET
Archiviste et historien

Comment l’idée de ce livre est-elle
née ? « En 2012-2013, j’ai eu à classer
un fonds très riche des Ponts et
Chaussées des Deux-Sèvres. Pour
moi qui vis à Villiers-en-Plaine, dont
la maman est originaire de Coulon,
c’était painbéni ».
Dans ce fonds, Guillaume Porchet
retrouve moult photos et docu-
ments sur les bateaux à moteurs et
gabarres qui sillonnaient le fleuve
depuis qu’un décret de Napoléon de
1808 avait donné à Niort toute la
compétence de l’entretien et l’amé-
nagement de la Sèvre niortaise et
son bassin, des Deux-Sèvres à la
Charente-Maritime en passant par
laVendée.

Guillaume Porchet, archiviste et
diplômé d’histoire moderne. PHOTO : SD

Les cabanons de jardins ciblés
par des cambrioleurs
Depuisplusieurs jours, lesgendar-
mes des compagnies de Bressuire
et Parthenay enregistrent une
augmentation des cambriolages.
Leurs auteurs visent plus particu-
lièrement les cabanons de jardins
dans lesquels ils dérobent maté-
riels portatifs et outils de jardina-
ge. Six faits de cette nature ont fait

l’objet de plaintes entre Bressuire,
SecondignyetMoncoutant.
Dans le cadre de ces enquêtes, le
groupement de gendarmerie des
Deux-Sèvres invite les particuliers
à la plus grande vigilance et incite
les éventuels témoins à alerter le
plus tôt possible le 17, numéro
d’appel d’urgencedes gendarmes.

Deux cambrioleurs interpellés
en flagrant délit à Niort
Dimanche à 21 h 30, suite à une
alerte du voisinage, la Brigade
anti-criminalité est intervenue
dans un pavillon situé à Niort
quartier Sainte-Pezenne. Deux
cambrioleurs ont été interpellés

en flagrant délit. Placés en garde à
vue, les deux SDF niortais âgés de
38 et 26 ans, se sont vus délivrer
une ordonnancepénale endate du
8 février 2021.

Le loup aperçu par un couple
de chasseurs à Saint-Cyr-du-Doret
Croiser du regard un loup dans la
naturen’est pas fréquent. Philippe
et Sonia ont pourtant eu cette
chance. Dimanche 6 décembre,
vers 10 h 30, alors que le couple
chassait le petit gibier sur la com-
mune de Saint-Cyr-du-Doret (17),
Philippe a aperçu une masse gris
claire derrière une haie. « Au
départ, j’ai pensé qu’il s’agissait
d’un chevreuil. Mais très vite, je me
suis aperçu qu’il s’agissait d’un des
deux loups activement recherchés.
Il était au petit trot sur un chemin
blanc. Il n’amême pas fait attention
à nous » explique Philippe qui a
photographié les empreintes lais-
sées au sol par l’animal en fuite du
sanctuaire des loups de Fronte-
nay-Rohan-Rohan depuis le
13novembredernier.
« J’ai appelé un ami à l’Office fran-
çais de la biodiversité (OFB) qui a
prévenu ses collègues en sur-
veillance à Choupeau, où avait eu

lieu une attaque d’un troupeau
imputable à un grand canidé. Soit à
moins d’un kilomètre d’où nous
l’avions vu » précise Philippe.
Samedi, 5 décembre à 8 h 30, l’ani-
mal avait été repérédansune rue à
Cramahé (Saint-Cyr-du-Doré). Ce
loup semble désormais bien
implanté dans ce territoire du
MaraisPoitevin.
Par ailleurs, une louve originaire
d’un parc des Alpes-Maritimes
détruit par la tempête Alex et
accueillie au Sanctuaire des loups
des Deux-Sèvres a dû être opérée
au niveau de l’humérus, rapporte
Nice-Matin dans son édition de
samedi 5 décembre. La louve a été
transportée au Centre hospitalier
vétérinaire Atlantia de Nantes
pour y subir une opération afin de
mettre un terme au calvaire que
cet animal vivait : cette femelle
avait l’humérus cassé.

L’AFFAIRE

Ibrahimé Conté, joueur professionnel
des Chamois niortais a fait appel
Jeudi 26 novembre dernier, Ibra-
hima Conté, footballeur profes-
sionnel évoluant aux Chamois
Niortais comparaissait devant le
tribunal correctionnel de Niort
pour des faits de violences sur sa
compagne. Ibrahima Conté, 24
ans, avait été interpellé par la
police enpleine séanced’entraîne-
ment le samedi11 juillet 2020, au
stade René-Gaillard, à Niort, suite

à un appel passé à police secours
vers 1hdumatin le 11 juillet.
Reconnu coupable des faits qui lui
étaient reprochés, il était condam-
né à un an de prison dont six mois
avec sursis probatoire pendant
deux ans. Ibrahima Conté a fait
appel. En attendant un nouveau
procès, sa peine de prison a été
suspendue. Il sera rejugé devant la
Courd’appel dePoitiers.

JUSTICE

Cinq personnes légèrement blessées
dans une collision
Hier, peu après 18 heures, deux
véhicules sont entrés en collision
sur la D3, à Frontenay-Rohan-Ro-
han. Cinq personnes ont été légè-
rement blessées dans ce choc à
forte cinétique. Les pompiers ont
pris en charge un homme de 41
ans,ungarçonde 12ansetune fille
de 9 ans dans le premier véhicule ;

un homme de 37 ans et un garçon
de 12 ans, dans le second. Toutes
les victimesétaient sortiesdes voi-
turesavant l’arrivéedesecours.Au
total, 22 sapeurs pompiers sont
intervenus. Les gendarmes et des
agents du service des routes ont
régulé la circulation pendant les
opérationsde secours.

Deux blessés dont un bébé à Bressuire
Une automobiliste, de 31 ans, qui
avait à son bord son bébé de trois
mois a été victime d’une perte de
contrôlehier, à 18h 10, au lieu-dit «
la Fourchette », à Bressuire. Son
véhicule, qui arrivait de la commu-
ne-déléguée de Breuil-Chaussée, a
heurté un panneau de signalisa-
tion avant de se retrouver sur le
toit. Huit sapeurs-pompiers ont
étémobilisés. Lamaman était sor-

tie du véhicule avec son enfant par
ses propres moyens. Tous deux
ont été transportés au Centre hos-
pitalier nord Deux-Sèvres, à Faye-
l’Abbessepourdes examens.
Lacirculationaétéperturbéepen-
dant quelques minutes, afin de
procéder à l’évacuation du véhicu-
le. Les gendarmes ont pu ensuite
réguler le trafic vers 19heures.
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